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ARCHITECTES ET INGENIEURS I ENVIRONNEMENT Ingenieurs et architectes suisses n" 24 20 novembre 1986

Cohabitation entre architectes
et ingenieurs: un pari

par Arlette Ortis, Geneve

La charge de presidente de la section
genevoise de la SIA comporte certaines
obligations fort agreables, teile notamment

celle de saluer des confreres venus
de toute la Suisse '.

Puisque ce sont ä tour de röle des
architectes, des ingenieurs civils et des
ingenieurs d'autres specialites qui se succe-
dent ä la presidence d'une section, le

maintien d'un certain equilibre, que ce

soit dans nos interventions et nos prises
de position vis-ä-vis de l'exterieur ou
dans les manifestations que nous organi-
sons, passe par une alternance judicieuse
de sujets interessant architectes ou
ingenieurs.

Cette recherche d'equilibre est tout un
art. Cette «cohabitation» se construit.
Elle date du XIXC siecle, qui croyait au

progres avant tout: en 1809 en effet,
Napoleon fondait l'Ecole des Beaux-
Arts, dans le but de maintenir l'unite
entre l'architecture et les arts plastiques.
Malheureusement, l'ecole etait dirigee
de teile facon qu'il en resulta des

consequences desastreuses, et c'est ainsi que
des les debuts du siecle deux pöles an-
tagonistes s'affronterent: l'Ecole des

Beaux-Arts et l'Ecole polytechnique (de
quelques annees son alnee puisqu'elle
avait ete fondee en 1794, pendant la
Revolution francaise)!
Le constat le plus souvent dresse autour
de 1800 sur la Situation reciproque des

architectes et des ingenieurs revele un
fantastique desequilibre en votre faveur,
Messieurs les ingenieurs Lagestion etla
production du territoire, coneues par de

veritables professionnels, s'aecordaient
davantage aux grands desseins de l'Etat
centralisateur que la tradition de l'architecture

royale. L'utilite primait sur la

beaute, sans vouloir vous offenser...
Si l'on feuillette les revues d'architecture
de l'epoque, on constate qu'un theme de

preoecupation revient regulierement au
XIX' siecle:
- Quels sont les rapports entre l'inge¬

nieur et l'architecte? Comment se

repartissent leurs fonetions? Y a-t-il
identite entre eux?

En soutenant que l'on devait permettre
aux methodes de construction d'influer
plus sur le caractere d'un bätiment, on
creait implicitement des rapports
nouveaux entre ingenieurs et architectes, et
l'ingenieur allait empieter de plus en plus
sur le domaine de l'architecte.

1 Allocution prononcee ä l'occasion de la journee

d'etude du Groupe specialise des ponts et
charpentes (GPC) «Grands chantiers de la

region genevoise», le 26 septembre 1986.

Apres 1850, le moment des construetions
en fer des expositions universelles, les

methodes de l'ingenieur firent leur
entree dans le domaine de l'architecture.
Cette entree posa plus franchement
encore le probleme des rapports entre
l'architecte et l'ingenieur, probleme qui
devenait de plus en plus irritant et qu'il
etait urgent de resoudre.
En 1877, l'Academie a meme mis au
concours le sujet suivant: «L'union ou la
Separation des ingenieurs et des architectes.»

Davioud (l'architecte du Trocade-
ro) remporta le concours avec cette
reponse: «L'union entre l'architecte et

l'ingenieur doit etre indissoluble. L'accord

ne se fera reel, complet, fecond que
le jour oü l'architecte et l'ingenieur, l'ar-
tiste et le savant seront confondus dans la

meme personne...»
L'evolution est relativement rapide; en
1899, dans un article intitule «Die Rolle
der Ingenieure in der modernen
Architektur» Henry Van de Velde fit remar-
quer qu'«il y avait une categorie de gens
auxquels on ne pouvait plus longtemps
refuser le titre d'artistes. Ces artistes,
createurs de l'architecture nouvelle, ce

sont les ingenieurs». C'est toujours Van
de Velde qui dit que «la beaute extraordi-
naire qui caracterise les oeuvres des
ingenieurs vient de l'inconscience oü ils sont
de leurs possibilites artistiques. Tout

comme les createurs de nos cathedrales
n'etaient pas conscients de la magnifi-
cence de leur ceuvre.»
Et c'est pendant cette periode que je
viens d'evoquer, au milieu de cette
recherche de definition et d'equilibre, que
la SIA etait creee, en 1837, il y a pres de
150 ans comme vous le savez, reunissant
dans une meme societe le monde de
l'architecture et celui de l'ingenieur.
Cette reunion s'est tellement bien ac-
complie, que l'architecte d'aujourd'hui a

reussi ä assimiler les progres techniques
aecomplis par l'ingenieur et qu'il a meme
tendance parfois ä exiger plus que l'ingenieur

ne peut donner. Vous ne me con-
tredirez sans doute pas sur ce sujet...
Si votre bref sejour ä Geneve vous laisse
le temps de marcher un peu en ville, vous
trouverez un interet certain ä dechiffrer
le passe de Geneve quand je vous aurai
rappele que les grands travaux entrepris
sous la Restauration genevoise se
caracterisent par l'alliance tres particuliere
d'un ingenieur et d'un architecte : le po-
lytechnicien Guillaume-Henri Dufour,
et Samuel Vaucher, eleve de l'Ecole des

Beaux-Arts de Paris. On rencontre leur
double signature sur un certain nombre
de plans: le Musee Rath, la Corraterie, le

quai des Bergues, notamment. A eux
deux ils vont creer une image moderne
de Geneve et nous donner, ä nous autres
membres de la SIA d'aujourd'hui, une
demonstration eclatante d'une cohabitation

bien comprise.
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Etonnement sans borne
apres une catastrophe

par Jean-Pierre Weibel, redactetir en chef

Le monde n'est plus ce qu'il etait: la Suisse, si fiere d'une nature (relativement)
intacte et d'un air (relativement) pur, est montree du doigt par la communaute
internationale — non sans une certaine Schadenfreude de la part de certains com-
mentateurs — pour avoir empoisonne la noble artere europeenne qu'est le Rhin.
Par-delä les passions, attisees par d'aucuns, sous-estimees par d'autres, Schweizerhalle

pose le probleme de ce que nous souhaitons et du prix que nous sommes
disposes ä payer la realisation de nos vceux — ou ä la faire payer par d'autres — ainsi
que de la coherence de notre attitude envers la technique et l'industrie.
« Du mariage de raison au divorce de deraison », avais-je intitule des refiexions
sur les relations entre l'homme et la nature1. Les questions que j'y posais ont
trouve une reponse que personne n'osait envisager. Courons-nous ä l'aveuglette ä

notre perte?

imprecalions ne manquent pas de contra-
dictions. Fallait-il vraiment un tel accident

pour leur rappeler que c'est
precisement ä l'industrie chimique et ä ses

progres qu'ils doivent une Situation eco-

Le confort inconscient

Dimanche 9 novembre, des milliers de
Bälois sont descendus dans la rue pour
protester contre l'industrie chimique. La

peur etant mauvaise conscillere, leurs
1L 'homme el la nature: du mariage de raison au
divorce de deraison, IAS n° 7 du 27 mars 1986.
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